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CHAPITRE 1
Garrett
J’aime particulièrement nos concerts à Vancouver. Il suffit de bouger de quelques centaines de miles pour découvrir une nouvelle carte postale. Bien évidemment, nous n’avons pas vraiment le temps d’en profiter quand nous sommes en tournée, mais de temps en temps, je le prends.
Cette fois-ci, j’ai réussi à traîner les gars à Victoria. Ils ont essayé de faire de la résistance, prétextant qu’il faisait bien trop froid et qu’ils avaient bien mieux à faire avant le concert de ce soir, mais une fois sur l’île avec moi, ils ont savouré un grand bol d’air frais.
De retour à l’hôtel, je file dans ma chambre pour prendre une bonne douche avant de rejoindre la salle omnisports Rogers Arena d’ici deux heures. Je suis en train de me déshabiller quand j’entends dans mon dos la porte qui s’ouvre et se referme discrètement. Je soupire parce que je sais pertinemment qui c’est : Margo. J’ignore à quand remonte la dernière fois qu’elle m’a laissé un peu d’intimité juste avant un concert. Elle se permet régulièrement ce genre de choses : entrer dans ma chambre sans s’annoncer ni avoir besoin de mon autorisation.
Dans la foulée, deux mains manucurées de rouge se nouent sur mon ventre et une joue se plaque dans mon dos.
— Vous faites encore salle comble ce soir, chuchote l’agente.
Je pivote pour lui faire face et ne manque pas le grand sourire qui habille ses lèvres. Je décide de prendre sur moi. Ça m’épuise, mais je suis trop stressé pour aller à l’affrontement.
— Évidemment, confirmé-je avec un sourire arrogant.
Ses mains se posent sur ma nuque et elle scrute ma bouche avec envie. Je sais ce qu’elle attend de moi, et je suis faible. Je suis toujours nerveux avant un concert, c’est un moyen comme un autre d’évacuer un peu la tension qui m’habite. Même si le groupe est rodé depuis huit ans maintenant, je ne parviens jamais complètement à être serein.
Voyant que je ne la repousse pas, elle se hisse sur la pointe des pieds pour poser ses lèvres sur les miennes. Ma langue part aussitôt en exploration et, d’une petite impulsion, je la soulève contre moi. Ses jambes entourant mes hanches, elle resserre son étreinte. Ses doigts glissent dans mes cheveux et elle soupire.
Margo et moi ne sommes pas ensemble d’une manière conventionnelle. Nous nous sommes rapprochés après une épreuve particulièrement difficile pour elle et depuis… Eh bien, de temps en temps, nous couchons ensemble. À l’instant même où nous avons franchi le cap, je me suis dit que nous faisions une connerie. D’autant que je connaissais ses sentiments pour moi. Mais une chose en entraînant une autre, nous avons continué. Toutefois, j’ai bien insisté en expliquant clairement les choses : cela ne faisait pas de nous un couple et ce ne serait jamais le cas. Nous ne sommes pas exclusifs, parce que je n’ai aucun désir d’avoir une petite amie. Je n’ai pas le temps pour tout ce que cela implique, et je ne vois pas Margo de cette façon. Elle évolue dans notre univers, elle le comprend parfaitement. Je m’attendais à ce qu’elle tente de me convaincre des bienfaits d’entretenir une vraie relation, mais elle semble s’en contenter aussi. Ne pas avoir d’attente l’un par rapport à l’autre facilite grandement les choses. Nous nous entendons suffisamment pour satisfaire nos besoins, c’est tout. Pour le moment, cela n’a aucun impact sur le groupe. Margo le gère toujours et elle est aussi intransigeante qu’à ses débuts, peut-être même plus. Elle ne se gêne pas pour nous dire nos quatre vérités, aux gars comme à moi. Alors je profite.
Je la plaque contre le premier mur à ma portée tout en la maintenant fermement contre moi, les mains sur ses fesses. Mes lèvres dévient sur la naissance de sa poitrine. Elle tire un peu plus sur mes cheveux, m’arrachant une grimace.
— Garrett…
— Hmm ?
— Prends-moi, ordonne-t-elle.
Je ricane contre sa peau avant de relever brusquement le tissu qui couvre ses seins. Je mords l’un de ses tétons, lui arrachant un gémissement. Entre Margo et moi, c’est comme ça. Rarement doux, souvent brusque et déchaîné. Un simple moyen de lâcher la pression. C’est tout ce que je demande.
Je fais demi-tour et la pose sur le lit sans délicatesse avant d’aller récupérer un préservatif. Je me protège rapidement et la rejoins. Il n’y a pas de mal à se faire du bien, surtout avant un concert comme ce soir.
 
Deux heures plus tard, nous sommes tous rassemblés dans notre loge à l’Arena, prêts à passer nos tenues. Même si bien souvent nous terminons torse nu tellement nous avons chaud, Margo tient à ce que nous soyons bien habillés à chaque début de concert.
La coiffeuse est en train de mettre la dernière touche sur mes cheveux quand mon portable s’illumine sur le comptoir devant moi. Je souris en découvrant qu’il s’agit de ma mère. Elle ne loupe jamais ce moment, l’appel juste avant que les festivités ne débutent.
— Passe le bonjour à Monica de notre part ! s’exclame Ryan.
Je lui souris avant de m’excuser d’un mouvement du doigt, récupère l’appareil et sors dans le couloir pour lui répondre. Je tends le smartphone devant moi et son visage apparaît en une micro-seconde.
— Salut m’man.
— Bonjour, mon chéri. Comment tu te sens ?
— Bien. Tout le monde va bien. Ça me fait plaisir de t’entendre.
Nous sommes souvent sur la route pour plusieurs mois d’affilée et c’est parfois difficile de trouver du temps pour nous voir. Ce que je vis depuis quelques années avec les mecs est incroyable, c’est sûr, mais la vie privée en prend un coup. Je crois que nous nous sommes vus seulement quatre fois en un an, et cela commence à me peser.
— Tout va bien à LA ?
— Très bien, oui. J’ai parfois l’impression de courir partout, mais ce n’est pas une nouveauté. Ton père me faisait souvent la réflexion.
Son commentaire me serre le cœur. Si maman arrive facilement à parler de lui, j’ai encore un peu de mal, comme c’était le cas pour Matt. Elle me fait régulièrement remarquer que c’est quand même très contradictoire de ne pas réussir à parler de ses sentiments, moi qui me livre à cœur ouvert à travers mes chansons. Je n’ai jamais su expliquer pourquoi c’est de cette façon que je m’exprime.
— Est-ce que tu viendrais avec moi au cimetière, quand vous rentrerez ?
— Bien sûr, maman.
— GARRETT ! hurle quelqu’un derrière moi.
Je me retourne et découvre l’un des techniciens qui me fait signe tout en parlant à quelqu’un dans son casque.
— Le devoir m’appelle, maman. Je te téléphone demain, OK ?
— D’accord. Amusez-vous surtout. Je t’aime mon chéri.
— Moi aussi. Je t’embrasse.
Elle me fait un petit signe de la main avant de mettre fin à notre communication. Je prends une profonde inspiration. L’agence occupe tout son temps à Los Angeles, elle y met toute son énergie. Je me dis qu’il serait peut-être temps que je la force à partir en vacances. Il faudrait que j’en parle à Margo. Ma mère reste l’unique gérante de la boîte, mais Margo la seconde quand même beaucoup. Elle sera parfaitement à même de me dire si sa patronne peut s’absenter et surtout si elle se sent capable de prendre les rênes pour quelques jours. Si la présence de mon amie dans ma vie personnelle est parfois étouffante, côté professionnel, elle est irréprochable.
Lorsque Margo entre dans la loge pour nous encourager à nous dépêcher, elle me repère dans le couloir et me lance un grand sourire. Peut-être que c’est moi, le problème ? Je refuse toutes ses marques d’attention. Est-ce qu’avec une autre, je serais si frileux ? Pas avec tout le monde.
Pourtant, alors que je passe devant elle, je ne fais pas l’effort de lui répondre. Je tapote son bras pour la remercier puis me dirige vers la scène, suivi d’Ayden, de Ryan et d’Olly. Ce soir, j’ai un concert à donner, je ne peux pas me permettre de me laisser envahir par mes pensées. Alors je ferme les yeux, souffle un coup et accueille les acclamations du public comme il se doit.
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